
Des policiers aux poils ! 
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Depuis septembre dernier, la section canine de la police locale
de Namur a vu son nombre d’interventions se multiplier et pour
cause, puisque les divers maîtres-chiens forment maintenant une
équipe. Ils ne sont plus dispersés dans les quatre coins de la
zone mais réunis en un seul et même endroit au sein de la 
direction de ‘Police Secours’. C’est une équipe à part entière 
qui apporte un appui spécialisé aux autres services de la zone.
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de réclamer sa récompense, une
fois sa tâche accomplie. Tout tra-
vail mérite salaire !
Tout en déambulant gentiment dans
les rues de Namur, nos policiers et
Scott sont régulièrement interpellés
par la population, pour demander
un renseignement, pour caresser
Scott ou encore pour simplement
dire bonjour. Leur passage quoti-
dien est fortement apprécié par les
commerçants qui se sentent plus en
sécurité depuis le début de ces
patrouilles quotidiennes.
Mais ne vous fiez pas trop aux
apparences, car sous son regard
doux, Scott peut, si la situation le
demande, retrousser les babines et
montrer des crocs qui feraient fuir
plus d’un mauvais garçon ! Une
telle mâchoire peut se révéler être
une arme redoutable : en pleine
action, elle atteint une pression de
600 kilogrammes (et près d’une
tonne s’il s’agit de celle d’un Rott-
weiler). On peut donc imaginer
facilement les conséquences engen-

drées par une telle morsure. Et
“pour qu’un chien n’attaque pas
n’importe quand, il faut lui
apprendre à mordre au comman-
dement”, explique l’inspecteur.

Polyvalents mais 
spécialisés 

Une équipe fonctionne toujours de
la sorte : deux hommes, deux
chiens. Les animaux travaillent en
alternance : pendant qu’un chien

NAMUR – Mieux utiliser les
maîtres-chiens, telle fut la réflexion
du commissaire divisionnaire Pierre
Jacobs, responsable du service
‘Police Secours’ : “La présence de
maîtres-chiens à Namur n’est pas
une nouveauté mais auparavant, ils
travaillaient de manière individuelle
et étaient dispersés au sein du ser-
vice ‘Police Secours’. Le but a donc
été de constituer une équipe à part
entière, composée du nombre
nécessaire de maîtres-chiens. Nous
avons, dans un premier temps,
recueilli les besoins de chacun : de
‘Police Secours’ bien sûr, mais aussi
des services ‘Enquête et recherche’
et ‘Proximité’ pour ensuite mettre sur
pied l’équipe en question. De la
sorte, l’engagement de la section
canine peut être optimalisé et pour
ces policiers, il s’agit aussi d’une
certaine forme de reconnaissance.”
Actuellement, la section canine,
dirigée par l’inspecteur principal
Vincent Balzat, est composée de
dix maîtres-chiens dont trois forma-
teurs et trois candidats ‘maître-
chien’. A terme, l'effectif de douze
maîtres-chiens devrait être atteint.

Sur les traces 
de Scott

Depuis la mise en œuvre de cette
nouvelle structure, les chiens de
patrouilles, tous des bergers mali-
nois, sont beaucoup plus souvent
sollicités. “Avant, nous travaillions
plus occasionnellement avec nos
chiens”, explique l’inspecteur Marc
Bigneron, maître-chien et ancien
formateur provincial. “Maintenant,
ils sont présents partout avec nous.
Là où un maître-chien doit interve-
nir, son chien l’accompagne.”
Il faut dire que ces ‘toutous’ attirent
les regards et facilitent le contact.
Lors de notre reportage, nous
avons pu observer Scott, un Mali-
nois âgé de 6 ans, à l’œuvre. Très
docile, il suit au doigt et à l’œil les
ordres de son maître, Marc Bigne-
ron. Mais il n’oublie pas non plus

t Après avoir effectué un bon travail d’attaque,
mais sans pouvoir passer à l’action, la meilleure
récompense pour Scott c’est ... mordre !
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accompagne son maître et l’autre
maître-chien sur le terrain, le
second chien reste dans le véhi-
cule. Ainsi, un policier reste libre
de ses mouvements afin de proté-
ger son collègue si cela s’avère
nécessaire. 
Les missions de préventin telles que,
par exemple, la surveillance de
quartier, du marché hebdomadaire
ou les missions de répression
comme la capture de chiens dange-
reux ou errants, l’intervention lors de
querelles de voisinage ou familiales
violentes… font partie du travail
quotidien. “Notre présence doit
apporter une plus-value”, commente
Marc Bigneron, “sur un accident de
roulage nous n’avons généralement
pas de raison d’être là.”
Ponctuellement, ces équipes sont
également engagées pour l’enca-
drement d’événements se déroulant
sur l’arrondissement de Namur
comme la ‘roller parade’, les fêtes
de Wallonie…
Une fonction de conseillers tech-
niques leur est également dévolue,
tant au profit de la population 
(éducation du chien) que des 
autorités (loi communale, protection
des animaux…).
Bien que leur rythme de travail 

soit plus intense depuis la rentrée
scolaire, les chiens et leurs maîtres
ne s’en plaignent pas. Leur spécia-
lité est reconnue à sa juste valeur 
et leurs collègues sont, eux aussi,
satisfaits de bénéficier d’un tel 
renfort.
Patrouilles quotidiennes, interven-
tions occasionnelles, formations
hebdomadaires orchestrent les jour-
nées et semaines de ces policiers.
Et être doté d’un bon feeling avec
nos amis canins est là leur atout.
La mise en œuvre de cette section
canine apporte incontestablement
un plus pour la sécurité des Namu-

rois : en effet, en semaine une
équipe de maîtres-chiens est pré-
sente de 7 à 23 heures. Les ven-
dredis et samedis soir, une pré-
sence est assurée jusqu'à 4 heures
du matin !
Les zones de l’arrondissement
namurois intéressées par un appui
de cette section canine peuvent
téléphoner à la direction des 
‘Opérations’: 081 24 66 42. Et
pour un simple renseignement, il
suffit de joindre la direction de
‘Police Secours’ : 081 24 67 25.
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